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RAPPORT PRÉSIDENTIEL DU NUMAD 2017  

DE LA COMMISION AFFAIRES POLITIQUES 
INTERNATIONALES 

 

Le prix de l’inaction ou les conséquences  

d’une gestion court-termiste de notre planète. 
 

Problématique : 
 

Quelle prévention des conflits liés à une mauvaise gestion des ressources naturelles ? 
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Les ressources naturelles, parfois vitales (eau), souvent stratégiques (pétrole, uranium, céréales, métaux, terres 
arables, forêts…) sont fondamentales à la survie humaine et sont exploitées pour répondre aux besoins de nos 
sociétés. Objets de négociations entre multinationales et Etats, elles sont devenues un marché à part entière et 
sont considérées comme un enjeu politique de premier ordre.	

 

Étant inégalement réparties sur la Terre, les ressources sont depuis toujours à l'origine de conflits mondiaux. 
Au moins 40 % du total des conflits qui ont eu lieu depuis la fin de la Seconde guerre mondiale sont liés aux 
ressources selon le PNUE (Programme des Nations Unies pour l’Environnement).	

 

Durant ces dernières années, la multiplication des conflits liés aux ressources naturelles s’explique par la 
combinaison de plusieurs facteurs qui les rendent inaccessibles aux plus pauvres et qui engendrent des 
situations de contestation et de rivalités. Ces conflits peuvent pourtant être résolus ou évités. Un partage 
intelligent des ressources ainsi que la mise en place d’un développement durable et responsable sont 
nécessaires. 

 

Comment sauvegarder notre planète et ses ressources pour éviter au mieux les conflits et préserver la paix ? Au 
sein de la commission des Affaires Politiques Internationales, nous nous appliquerons à proposer des 
résolutions pour répondre à cette problématique. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vous trouverez ci-dessous un compte-rendu vous permettant de mieux cibler les problèmes. 
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I. Les ressources naturelles, objets de dissension ? 
Le sous-sol renferme des hydrocarbures, des minerais, des pierres précieuses, de l’eau douce ; le sol des cours 
d’eau, des lacs, des forêts, des cultures ; la mer recèle des protéines, des hydrocarbures et des nodules 
polymétalliques. La valeur de ces ressources varie dans l’espace et le temps en fonction des territoires et 
sociétés.	

Leur répartition est très inégale et s’explique par les conditions naturelles. Les États enclavés, n’y ont pas accès, 
ce qui ne les empêche pas d’en revendiquer leur part.	

La diversité et l’inégalité qui en résulte dans la répartition des ressources contribuent à des tensions et conflits. 
Il s’agit d’une constante dans le temps car trois phénomènes singularisent la situation. 

La Chine, un pays mal pourvu en matières premières a connu une croissance spectaculaire et est entrée en 
compétition avec d’autres pays demandeurs de ressources. Elle a dû construire un environnement stratégique 
pour garantir ses approvisionnements, en établissant des liens de dépendance avec certains pays d’Afrique 
notamment. Ensuite, les ressources en matières premières que possèdent certains pays (Russie, Venezuela, 
Arabie Saoudite, Soudan par exemple) peuvent devenir un instrument de puissance dans les relations 
internationales, ce qui suscite des tensions débouchant sur des conflits, du terrorisme, voire des guerres civiles. 
Enfin, le réchauffement climatique ajoute à cette situation de tensions.  	

Les ressources naturelles constituent les richesses d’un territoire, une source de revenus et un objet de 
convoitise pour ses rivaux ou adversaires. Elles fondent la puissance d’un État et influent sur les relations avec 
les autres.	

 

A- Les tensions locales liées au partage des ressources et à son exploitation 

Des tensions liées à l’utilisation des ressources naturelles peuvent apparaître sur de petits territoires si les 
intérêts et les besoins des  populations ne sont pas compatibles. Dans les régions rurales, les  agriculteurs et 
éleveurs se disputent l’accès à l’eau et/ou à la terre. 

Ces conflits locaux s’achèvent rarement sur des violences physiques, mais ils empoisonnent la vie de la 
communauté et affaiblissent son développement économique. 

Outre les tensions  locales, une mauvaise utilisation des ressources peut entraîner la paupérisation d’une 
société, et favoriser l’apparition de nouveaux conflits liés à la pauvreté. Les problèmes d’approvisionnement en 
eau entraînent une baisse du rendement agricole qui peut alors dégénérer en crise alimentaire et sociale, et 
engendre ainsi des tensions dans un pays. 	
La région du Kivu, en République démocratique du Congo, est riche en ressources naturelles (cassitérite, coltan, 
or, etc.). Cette région, convoitée par le Rwanda et le Burundi, est le théâtre de conflits meurtriers liés entre 
autres à l’exploitation des richesses du sol.	

Le Tchad et le Soudan connaissent de nombreux 
conflits, le premier avec la guérilla zaghawa et le second 
avec les rébellions au Sud et au Darfour. 	



NUMAD 2017- API	

La Birmanie détient des matières premières en abondance, mais seule une partie de sa population profite de 
cette richesse. 

Ainsi, les problèmes de gestion de l’eau ou d’accès à la terre créent des conflits locaux pouvant aller de tensions 
verbales à l’apparition de groupuscules armés. Mais les tensions locales peuvent aussi naître de l’exploitation 
des ressources locales par des acteurs externes.	

	

L’exemple du Nil est significatif.	

Le Nil est au cœur d’un grave conflit sur le partage de ses eaux. Elles 
représentent une ressource importante pour les différents pays qui se 
partagent le bassin versant de ce fleuve.	

Pour des raisons historiques, l’Egypte, la puissance dominante du 
bassin du fleuve, a toujours exploité la plus grosse partie du débit du 
fleuve  et a signé des accords avec certains de ses voisins du Sud pour 
se garantir l’essentiel du flux du Nil.	

Le bassin du Nil connaît ainsi des tensions politiques récurrentes, mais 
aussi de nombreuses initiatives allant dans le sens d’une gestion 
conjointe entre tous les pays concernés. 

Le Moyen Orient, avec le cas de l’Euphrate et des relations difficiles 
entre la Turquie, qui contrôle les sources du fleuve, et les pays arides 
en aval, la Syrie et l’Irak, ou encore celui du Jourdain et des conflits entre Israël et ses voisins arabes (Liban, 
Syrie, Jordanie), illustre aussi la difficile gestion commune de l’eau. 

 

Les prix des matières premières s’envolent car celles-ci 
deviennent de plus en plus rares et leurs acquisitions se 
font au prix de négociations serrées. Les pays en 
développement, détenteurs des richesses convoitées, 
signent des contrats avec des multinationales 
occidentales qui apportent les techniques d’exploitation 
et de transformation.		

Cependant, dans les pays en voie de développement, la 
découverte de richesses naturelles n’est pas toujours une 
chance. Les accords économiques autorisant 
l’exploitation étrangère se font souvent au détriment des 
populations locales, qui subissent uniquement les 
désagréments tels que leur déplacement ou bien la 
destruction du paysage. Ces situations injustes sont 
propices à l’apparition de foyers de contestation. 

Les ressources naturelles sont source de tensions au niveau local, mais aussi supranational, car la lutte pour le 
contrôle des matières premières peut entrainer des conflits armés entre plusieurs Etats.	
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B- Ressources, Etats et conflits armés 

Ainsi, les ressources naturelles, inégalement 
réparties dans le monde, ne se soucient pas des 
frontières. 

Cette répartition entraîne des dissensions entre 
Etats quant au contrôle des ressources, car elle 
entraine des pressions diplomatiques, guerres et 
autres formes de désaccords. Si leur acquisition 
peut être l’élément déclencheur d’un conflit 
armé, elles peuvent aussi bien devenir une arme 
à part entière. 

Le pétrole et le gaz naturel suscitent des rivalités 
entre Etats développés et les pays comme la 
Chine et l’Inde.  La Russie les utilise comme 
moyen de pression sur l’Ukraine, ou vis-à-vis de 
l’Union Européenne et Al-Qaeda   en fait une des 
cibles de sa guerre contre l’Occident.	

Ainsi, au Proche-Orient, le Liban préfère laisser 
ses excédents d’eau douce partir dans la mer 
Méditerranée, plutôt que de permettre à Israël 
d’en capter une partie. Ici, les motivations sont 
liées aux affrontements israélo-arabes et israélo-
palestiniens (voir le détournement par Israël des 
eaux souterraines de Cisjordanie aux dépens des 
populations palestiniennes).	

De plus, la corruption joue un rôle négatif dans la 
gestion des ressources naturelles de certains 
pays. Certaines zones riches en ressources natu-
relles se trouvent près des frontières peu surveillées comme le delta marécageux du  Niger, au Nigéria. Les gou-
vernements nationaux sont incapables de surveiller leurs fonctionnaires... Les factions armées et les contreban-

diers peuvent acheter le silence 
des ministres, des douaniers et 
des gardes-frontières. 

Enfin, si les ressources naturelles 
sont bien le facteur déclencheur 
de conflits, ces derniers ont aussi 
un impact sur l’environnement. 
Ils occasionnent des dégâts envi-
ronnementaux directs et indi-
rects. De plus, la présence de  
tensions sociales empêche toute 
forme de concertation quant à 
une gestion intelligente des res-
sources. 
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L’exemple de l’Arabie Saoudite est à cet égard parlant. L’accroissement démographique et la 
mauvaise gestion des ressources exacerbent le stress hydrique et les tensions entre pays.  	

La gestion rentière de l’Arabie Saoudite est basée sur l’importation de tous les biens de consommation afin de 
répondre à la demande de la population.	

Le trop-plein de pétrole permet de produire de l’électricité, dans les centrales à mazout. 

A la crise pétrolière de L’Arabie Saoudite s’ajoute le problème du manque d’eau (ce territoire aride dispose de 
réservoirs souterrains surexploités ou d’eau de mer dessalée) ainsi que la dégradation du réseau qui provoque 
dans certaines régions plus de 50 % de pertes. 

La production alimentaire ressent aussi les conséquences de ce manque d’eau alors qu’elle doit nourrir une 
population toujours plus nombreuse. L’épuisement rapide de ses aquifères risque d'entraîner une sécheresse 
majeure dans le pays dans les prochaines années. 

 

Cette situation inquiète les pays du monde entier. Les 
Etats-Unis ne disposent pas des mêmes leviers d’action 
que l’Arabie Saoudite qui régule le prix du pétrole du 
marché. L’économie de tous les pays est donc soumise à 
l’équilibre fragile du royaume saoudien.	

 

Les Saoudiens doivent faire preuve de responsabilité en 
gérant raisonnablement leurs ressources pour préserver à 
la fois leur propre équilibre ainsi que celui du monde. 

 

	

 

II. Quelle gestion et résolution des conflits liés aux ressources ? 

 
La gestion des conflits est un processus non violent qui passe par le dialogue et la négociation. 

Comment résoudre un conflit lié aux ressources naturelles ? 

	

A. Les approches en partenariat pour résoudre les conflits locaux 

Pour trouver la méthode de résolution la plus efficace, il faut d’abord bien comprendre les enjeux du conflit. 

Chaque société a ses approches traditionnelles de résolution. Elles peuvent cependant négliger certaines 
personnes et provoquer des déséquilibres des pouvoirs et ressources. 

Dans ces cas, de nouvelles méthodes ont été appliquées telles que l’approche en partenariat qui fait participer 
tout le monde au processus de pacification pour ne désavantager personne. L’écoute, la négociation et 
l’identification des besoins permettent un partage équitable des ressources pour apaiser les tensions.    

La participation des populations à la résolution de conflits est donc une méthode efficace. Leur investissement 
dans la recherche de solutions équitables permet de dialoguer pour une meilleure gestion des ressources. 
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B. Un partage équitable pour une meilleure société 

La résolution des conflits liés à une utilisation commerciale ou privée des ressources locales est plus délicate. 

Ceux-ci apparaissent quand les populations ne sont pas intéressées par l’exploitation des ressources mais 
subissent les conséquences de leur extraction. 

Les entreprises doivent intégrer les populations locales et exercer une exploitation durable des ressources pour 
ne pas appauvrir le territoire. 

Il faut premièrement lutter contre la pauvreté, principal vecteur de la violence, en offrant aux populations des 
débouchés et mettre en place un espace de démocratie locale pour que les habitants s’investissent et éviter 
ainsi de contribuer aux tensions. 

Quelques gouvernements africains et sociétés minières et pétrolières ont ainsi affecté une partie des richesses 
provenant des ressources aux services sociaux et aux programmes de développement à l’échelle nationale, 
permettant aux communautés locales d’en bénéficier aussi.	

Une gestion et un partage équitable des ressources naturelles sont donc les deux éléments fondamentaux pour 
résoudre ces conflits. 

 

C. Résoudre les conflits entre Etats en coopérant 

Une mauvaise distribution des ressources naturelles favorise le sentiment d’inégalité et donc l’apparition de 
conflits. Si le recours à la force semble être l’option la plus facile pour les figer, elle s’avère peu constructive et 
porte en elle les germes de futurs conflits. 

La résolution de conflits entre Etats fait appel à la coopération entre tous les partis en conflit pour trouver une 
issue équitable et durable pour la planète. Ainsi, la médiation, le dialogue, les règlements justes ou les échanges 
de savoir-faire font participer tous les partis et apporte une solution équitable pour tous. 

Ces méthodes de résolution sont appelées à jouer un rôle de plus en plus important. Toutefois, au lieu 
d’attendre les conflits de demain, il vaudrait mieux mettre en œuvre une stratégie pour les éviter dès 
aujourd’hui. 

 

 

III. Comment prévenir aujourd’hui les conflits de demain ? 
Il est urgent de sensibiliser la communauté internationale — politiques, dirigeants, populations… — et de 
mettre en œuvre une politique à multiples échelles pour prévenir la raréfaction des ressources naturelles et 
limiter les conflits dans les prochaines décennies. 

 

A. Protéger les ressources 

La croissance démographique mondiale, la mauvaise gestion des ressources ainsi que la production généralisée 
incite à une demande toujours plus forte confrontée à des ressources de plus en plus limitées. 

La communauté internationale, en cherchant à protéger la planète, a compris la nécessité de préserver ses 
richesses et de les exploiter durablement, en pensant aux générations futures. 

De nombreux projets naissent aujourd’hui dans le but d’optimiser l’utilisation de ces ressources et de trouver 
d’autres solutions. Outre la mise en place de plus en plus généralisée d’une utilisation intelligente des 
ressources environnementales, la recherche de nouvelles ressources permet de préserver celles qui ont été 
trop entamées. 
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C’est le cas de quelques pays, qui ont décidé d’entamer leur transition énergétique. Grâce à des énergies 
renouvelables, le Costa Rica a produit 97% de son électricité au cours du premier trimestre 2016. Le Portugal, 
l'Allemagne et la Grande Bretagne ont enregistré cette année une capacité record de leur production en 
énergies renouvelables. La Norvège s’affirme comme un pays précurseur en adoptant de grandes mesures : 
voitures à essence interdites, déforestation prohibée, réductions drastiques des émissions de dioxyde de 
carbone d'ici à 2030.	

 

B. Penser le long terme, une urgence de court terme	

 

Comment sensibiliser la communauté internationale ? 

 

Selon l’ONG Global Footprint, le monde vit « à 
crédit » ! Le 8 août 2016, l’humanité a 
consommé la totalité des ressources que la 
planète pouvait renouveler en un an. C’est le 
concept d’« empreinte écologique ».	

 

Il est nécessaire de trouver des solutions à long 
terme, non seulement individuellement mais 
aussi collectivement. Les dirigeants et les 
politiques devraient voir plus loin que les 
prochaines élections et faire de la planète une 
priorité.    

 

Sensibiliser la communauté internationale 
signifie impliquer les dirigeants, les entreprises 

et la société civile dans la mise en place d’une gestion durable des richesses naturelles. La multiplication des 
actions de communication et la création de mouvements supranationaux portant les valeurs du développement 
durable sont fondamentales pour atteindre plus de personnes. 

L’implication des entreprises dans la préservation de l’environnement doit être encouragée, car ce sont les 
premières responsables de l’exploitation inconsidérée des richesses naturelles. Certaines affichent déjà leur 
orientation « durable et responsable », mais est-ce une réelle volonté ou une politique de communication ? 

La Charte de la Terre, lancée en 2000 et supervisée par les Nations Unies, constitue un socle international pour 
construire un monde durable fondé sur le respect de la nature, des droits de l’homme et une culture de paix.	

	

En Afrique par exemple, les diamants de sang sont le symbole le plus connu du lien entre contrôle des 
ressources et développement des conflits. Du fait de leur taille, ils sont faciles à transporter et à importer 
illégalement. Leur prix élevé peut aider à acheter des armes, à rémunérer des combattants dans la guerre du 
Libéria… 	
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Grâce à des campagnes menées par des ONG, le Processus de 
Kimberley a été lancé en 2000. Avec l’appui de l’ONU, il vise à 
mettre fin au commerce illégal des diamants et autres pierres 
précieuses provenant des zones de conflit. Tous les diamants 
provenant des pays participants doivent être certifiés avec leur 
pays d’origine. L’OTAN envoie des casques bleus pour patrouiller 
et pour rechercher les trafiquants de diamant et d’or dans ces 
régions.	

La société civile doit donc arriver à se faire entendre pour 
implanter de façon pérenne les concepts de durabilité et de 
responsabilité dans les programmes de développement et les 
logiques financières des entreprises 

 

C. La prise de conscience des populations locales 

Les populations civiles, premières touchées par la pénurie et la 
dégradation des ressources naturelles se sont organisées dans 
certains pays pour faire face à l’exploitation non raisonnée des 
ressources dont elles dépendent. 

C’est le cas du Kerala, en Inde, où les éleveurs d’une espèce de 
chèvres locale ont vu leurs maigres revenus diminuer à cause de frais d’assurance du bétail trop élevés. Les 
paysans ont décidé de renforcer leurs capacités locales en créant une compagnie d’assurance communautaire. 
Ils sont alors remboursés plus vite, ils gèrent de façon plus intelligente et durable les stocks de chèvres, 
augmentent  leurs revenus…	

De ce fait, des compagnies pétrolières étrangères présentes dans le delta du Niger ont également financé 
directement divers projets de développement local, allant de dispensaires et d’écoles à la construction 
d’infrastructures publiques et au recrutement de personnel local. 

 

Ainsi, les projets locaux permettent à petite échelle de renforcer la préservation des ressources naturelles et 
d’en faire meilleur usage. Les populations sont davantage conscientes de la valeur des ressources qu’elles 
détiennent et reçoivent en échange de l’argent ou les moyens pour améliorer leurs conditions de vie. 

Malgré cela, c’est au niveau international qu’il faut œuvrer pour une politique concertée de gestion des 
ressources. 

 

Conclusion 
Aujourd’hui, la gestion responsable des ressources naturelles est devenue une priorité. 

Dans les décennies à venir, du fait notamment de la croissance démographique, les conflits liés aux richesses 
naturelles risquent de s’intensifier. Les nouvelles appellations telles que « réfugiés climatiques », « éco-
réfugiés » ou « réfugiés environnementaux » évoquent cette raréfaction des ressources nécessaires à la vie de 
l’homme et à son développement. 

Les affaires politiques internationales devront s’accorder à signer une ou plusieurs résolutions mettant en avant 
la gestion environnementale et la bonne gouvernance des ressources naturelles ; en priorité pour les pays en 
situation de post-conflit mais également pour toute la communauté internationale. 
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Votre travail 
Projetez-vous dans l'avenir, imaginez un monde différent de celui dans lequel nous vivons, avec de nouveaux 
conflits, de nouvelles puissances, de nouveaux pôles ... Placez-vous dans un contexte géopolitique qui a hérité 
du monde d'aujourd'hui. 

De la sorte, réfléchissez non seulement aux nouveaux problèmes qui pourraient survenir mais aussi aux 
solutions qui pourraient y être apportées. L'étude des prévisions est nécessaire pour prévenir et éviter les crises 
liées aux ressources naturelles. 

 

N'hésitez pas à nous joindre en envoyant un mail à alicia.clara@gmail.com et à 
charles.bergamasco99@gmail.com si vous avez des doutes sur le sujet. 

 

Dernières actualités 
- Au Libéria, les paysans attendent depuis 2014 qu’une loi sur les droits fonciers soit votée. Si ce n’est pas le cas, 
le pays risque de réduire des années d’effort à néant et les conflits perdureront.  
http://www.lemonde.fr/afrique/article/2016/07/22/au-liberia-les-sans-terres-	

attendent-toujours-la-loi-qui-reconnaitra-leurs-
droits_4973588_3212.html?xtmc=ressources_naturelles&xtcr=16	

- Une compagnie chinoise Kun Hou Mining a mis la main sur un gisement d’or dans la rivière Ulindi, à l’est du 
Congo. La ruée de l’or a laissé une partie des habitants sans eau, ni électricité mais favorise en revanche les 
groupes armés qui sèment la terreur depuis des années…	
http://www.lemonde.fr/afrique/article/2016/07/05/rdc-le-scandale-de-l-or-de-la-riviere-ulindi-pille-par-une-
societe-chinoise_4963557_3212.html?xtmc=ressources_naturelles&xtcr=29	

Lire aussi http://www.lemonde.fr/afrique/article/2015/01/21/rdc-la-fievre-de-l-or_4560516_3212.html	

- Les ressources naturelles sont au cœur des conflits opposant l’Etat central aux minorités ethniques en 
Birmanie. L’Union Européenne a adopté une loi visant à encadrer le commerce européen des minerais 
provenant de zones de conflit. http://www.info-birmanie.org/laccord-politique-de-lue-sur-les-minerais-du-
conflit-risque-de-laisser-perdurer-un-commerce-meurtrier/	

- Description du projet du Gouvernement du Canada pour prévenir les conflits liés à l’utilisation des ressources 
naturelles… http://www.acdi-cida.gc.ca/cidaweb/cpo.nsf/vWebCSAZFr/6FF7BF05846B04D18525794C00375167	

- Rapport détaillé sur l'accord signé entre L’Ethiopie, L’Egypte et le Soudan pour la gestion des eaux du Nil.. 
http://sentinelle-droit-international.fr/?q=content/legypte-lethiopie-et-le-soudan-signent-un-accord-de-
principe-pour-la-gestion-des-eaux-du-nil	

- Les tensions entre Israël et la Jordanie pour l’eau du bassin du Jourdain...	
http://www.h2o.net/magazine/geopolitique-conflits-regionaux/geopolitiques-de-l-eau-dans-le-bassin-du-
jourdain.htm	

- Nous vous conseillons de lire ce document étant donné qu’il contient de l’information intéressante sur le rôle 
du Département des Affaires Politiques au sein des Nations Unies. http://www.un.org/undpa/fr/overview	

- Caelus Energy  a découvert un gissement de pétrole qui pourra fourmir entre 6 et 10 milliards de dollars.... 
http://www.lemonde.fr/economie/article/2016/10/06/du-petrole-decouvert-en-
alaska_5009491_3234.html?utm_medium=Social&utm_campaign=Echobox&utm_source=Facebook&utm_ter
m=Autofeed#link_time=1475779863	
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-Le Costa Rica a tourné 113 jours avec des énergies renouvelables... http://www.konbini.com/fr/tendances-
2/costa-rica-3-mois-energies-renouvelables/	

 

Définition des mots clés 
- États enclavés : en parlant d’une région, d’un pays, un Etat enclavé est un Etat qui ne dispose pas de relations 
faciles avec l’extérieur. 

- coltan : mélange de colombite et tantalite, minerai dont la République Démocratique du Congo concentre  
80% des réserves mondiales. Il est utilisé dans l’industrie de pointe et la téléphonie. 

- supranational : en politique, qui se situe au-dessus des gouvernements de chaque nation 

- transition énergétique : en géographie, la transition démographique est le passage d’une population 
caractérisée par une forte natalité et une forte mortalité à une population caractérisée par une faible natalité et 
une faible mortalité. 
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